
Initiatives autour 
du développement local 

durable et solidaire
Rencontres de printemps

L'importance méconnue de l'Economie Sociale et Solidaire (représentant 11 % des 
emplois en Midi Pyrénées), l'engouement pour le développement durable et l'attrait 
pour   la   démocratie   locale   constituent   un   terrain   propice   au   développement 
d'expérimentations  sociales et écologiques. 
Cependant, pour passer de l'innovation à une diffusion plus généralisée, il apparaît 
primordial de valoriser ces expériences. C'est  l'objectif de ces rencontres et de la 
publication qui en découlera comme celle que nous avons sorti  sur les  Initiatives  
autour de la relocalisation de l'agriculture et de l'alimentation.

1. Monnaies complémentaires : le cas du SOL
Mardi 19 mai à 20 h à la Maison de l'Environnement 
Midi Pyrénées (rue de Valenciennes à Toulouse)
En partenariat avec l'association Sterne1

Dans notre contexte de crise et même plus généralement, des courants intellectuels 
s'opposent   sur   les  modèles   économiques   à  promouvoir.  Malgré   l'importance  des 
enjeux, ces débats ne semblent pas passionner les foules. Ceci peut s'expliquer par la 
complexité des questions débattues et la désaffection envers les affaires publiques 
mais   aussi   par   les   différentes   postures   intellectuelles   des   acteurs   engagés 
(économiste, élus, journaliste, militants...): exclusion de l'avis de la population quant 
aux choix à entreprendre, prégnance de l'idéologie sur le pragmatisme, conformisme 
envers les paradigmes utilisés...

Parallèlement, un mouvement de réflexions, en lien avec la société civile, renouvelle 
depuis   quelques   années   la   pensée   économique   en   travaillant   notamment   sur   de 
nouveaux indicateurs de richesses, des stratégies de développement local endogène, 
l'internalisation des coûts sociaux et environnementaux des productions et services, 
et la prise en compte des biens communs à l'échelle mondiale.

Qu'on   les   appellent   « sociales »,   « locales »   ou   « régionales »,   les   monnaies 
complémentaires  s'inscrivent  pleinement dans cette   logique.  Mise en oeuvre avec 
succès  dans  plusieurs   régions  du monde,  ces  dispositifs  apparaissent  comme des 

1Association de vulgarisation des sciences économiques

outils   de  développement   local  opérationalisable  à  moyen   terme.  Cependant,   leur 
développement suppose tout de même une dynamique sociale, une reconnaissance 
institutionnelle et un processus de pédagogie collective à construire. 
Après   une   présentation   des   monnaies   complémentaires   et   plus   spécialement   du 
projet monnaie Sol, nous échangerons sur les enjeux, avantages et difficultés liés à 
cette innovation sociale et financière.

− Intervention de Marie Fare (doctorante Université Lyon 2)
− Questions et débat avec le public

2. Comment développer la pratique du compostage 
dans nos communes ?

Lundi 1 juin à 14 h 30 à la ferme de la Bouzigue 
(www.fermebouzigue.com)
à Montaigut sur Save

En 2003, un rapport du Commissariat Général au Plan indiquait que les installations 
de gestion des déchets (décharge et  incinérateur)  étaient  proches de la saturation; 
pourtant, les volumes des déchets ménagers ne cessent d'augmenter pour atteindre 
aujourd'hui environ 360 kg / an / personne. 
Parallèlement à la réduction des déchets2 et à l'extension du recyclage, la valorisation 
des   déchets   organiques   (représentant   un   tiers   du   poids   nos   poubelles)   par   le 
compostage   apparaît   comme   une   orientation   très   peu   développée   bien   que 
prometteuse d'avantages environnementaux, économiques et sociaux.
L'augmentation du volume des déchets ménagers composté peut se faire à partir de 
différents   axes   :   compostage   individuel,   vermi­compostage,   compostage   collectif 
« auto­géré » ou par plate forme.

A partir  de   la  présentation d'expériences  par   l'association dordognaise  EnRgéthic 
(www.enrgethic.com) et les représentants de structures intercommunales de la région 
toulousaine   nous   échangerons   sur   les   différentes   stratégies   (sensibilisation, 
formation, dispositifs techniques...)  pouvant être mis en place par les collectivités 
locales et les associations engagées sur ce domaine.

Cette   rencontre   s'inscrit   dans   le   cadre   de   deux   journées   de   sensibilisation   et 
d'échanges autour des toilettes sèches et du compostage (31 mai et 1 juin) pour le 
Grand Public  et   les  acteurs  du  secteur.  Retrouvez  le  programme complet  de  ces 
journées organisées par un collectif de 8 associations sur le site www.friture.net 

2notamment des emballages représentant un tiers du poids et la moitié du volume de nos poubelles

http://www.enrgethic.com/
http://www.friture.net/
Philippe MANNELLA



3. Quelles installations agricoles pour des territoires
 durables et solidaires ?

Samedi 6 juin à 15 h à la Maison de la Terre 
(mdlt.over­blog.com) à Poucharramet
en partenariat avec le FDCIVAM 31 

Le développement de la distribution à partir des circuits courts de proximité apparaît 
comme un élément  important  pour recréer des territoires vivants.  Cependant,  ces 
réseaux   de   commercialisation   sont   confrontés   à   une   limite   importante   dans   la 
difficulté   de   trouver   des   producteurs   pouvant   répondre   à   une   demande   locale 
existante.  
Parallèlement aux contraintes foncières et financières pour les porteurs de projets 
agricoles   territorialisés,  on  peut   constater   le  manque de  candidats  à   l'installation 
formés pour le cadre de l'agriculture de proximité.
Nous   allons  donc  nous  pencher   sur   les   acteurs   et   les   dispositifs   en   jeu  dans   le 
processus d'installation; plus précisément, nous échangerons autour :

− de la formation agricole 
− du   nouveau   dispositif   publique   d'aide   à   l'installation  (Plan   de 

Professionnalisation Personnalisé)
− de   l'accompagnement   des   porteurs   de   projet  (couveuse   agricole,   réseau   de 

tuteur...)

Intervenants :
­  Luc Bobin (CFP de Brens)
­  Emile Guiral (Scop Sapie)
­  Marie Rose Daran (Confédération Paysanne 31)
­   un   représentant   du  Service  Agriculture  du  Conseil  Général   de  H.G.   (sous 
réserve)

4. Les pratiques d'autonomisation dans les politiques d'insertion
Mercredi 10 juin à 19 h  à l'Espace Duranti 

(6 rue du Lieutenant Colonel Pelissier­ Toulouse)

Alors que les aléas des cycles économiques et des crises financières nous révèlent la 
fragilité   de   notre   système   économique   et   social,   alors   que   le   discours   du 
développement   durable   se   répand   dans   l'espace   médiatique   et   les   politiques 
publiques.... la vision des secteurs de l'insertion et du développement social demeure 
largement orienté vers l'objectif de l'employabilité des personnes exclues du monde 
du travail.

Occuper  un  travail  et   renforcer son pouvoir  d'achat   sont  considérés comme deux 
impératifs prioritaires pour l'épanouissement individuel et l'équilibre social général, 
alors que l'on ne s'interroge pas sur l'intérêt social, humain et écologique des emplois 
et de nos modes de consommation.

Même   si   on   ne   peut   nier   l'importance   du   rôle   du   travail   dans   les   processus 
d'intégration sociale, ni les difficultés sociales liés aux bas revenus, il convient peut­ 
être   d'ouvrir   les   perspectives   en   reconsidérant   les   pratiques   autour   de   l'auto­
production   :   ateliers   de   cuisine,   de   couture,   d'informatique,   jardins   collectifs, 
garages associatifs, l'auto­construction ou auto­réabilitation de logements...
En effet, les pratiques d'auto­production permettent d'activer l'estime de soi, le goût 
de l'activité, l'utilité matérielle directe, l'entraide, l'échange de savoirs... et d'ouvrir le 
secteur de l'insertion aux problématiques plus globales du développement social. 

Au   delà   de   l'auto­production,   nous   parlerons   d'autonomisation   (qui   évoque 
l'ensemble de la logique psycho­sociale en jeu) pour présenter ces expériences. 
Sans angélisme, ni a priori, nos objectifs sont donc à travers cette rencontre d'acteurs 
des secteurs de l'insertion et du développement social de :

− valoriser cette approche de l'autonomisation dans le développement social 
− faire connaître les expériences se rapprochant de cette démarche sans forcément 

y faire référence
− favoriser   les   échanges   entre   acteurs   autour   de   ces   pratiques   (méthodologie, 

intérêts, difficultés...)
− constituer   les   bases   d'un   réseau   pouvant   développer   sur   le   long   terme   les 

objectifs de ces rencontres

Interventions de :
­ Fatiha Kémat (responsable de formation) 
­ Etude et chantier MP 
­ Emmaüs 82 
­ CCAS de Lisle Jourdain 
­ Partage Faourette (Toulouse)
­ Centre Technico­ Social Cadurcien (sous réserve)

Pour plus d'informations:
Bleue comme une orange:   contact@beco.fr  –  05 61 34 25 21

Thématiques des rencontres de l'automne 2009 : la restauration collective biologique 
et locale, les marchés publics, l'aménagement du territoire et les transports collectifs 
innovants




